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DOSSIER
Internet, quelles opportunités 
pour les jeunes de nos Églises ?

DÉCRYPTAGE
Donner le meilleur pour 
nos enfants

OXY-JEUNES
Projet de culte jeunesse

VIE D’ALLIANCE
La convention 2023 
en images

EN PRATIQUE
Ce que j’aurais aimé entendre...

La Bible a nos jeunes...

Comment bien aiguiller nos jeunes ? Ils sont devenus dans 
notre société mercantile de simples consommateurs et 
des proies si faciles, particulièrement de la nouvelle 
technologie et des modes en tout genre du moment. 
Dieu a un message pour eux. L’Église doit les aider à 
l’entendre. 

Dieu aime les jeunes. Dans l’histoire de la révélation 
biblique, Dieu les a mis en avant quand il le fallait. 
Les exemples les plus illustres et les plus éloquents 
sont ceux de Samuel, de David et de Jérémie. Très 
jeunes, ils ont été appelés par Dieu pour des tâches 
difficiles. Pour les trois, la Parole de l’Eternel a été au 
cœur de leur appel et service. Pour ne citer que lui, 
il est dit que l’Eternel était avec Samuel, et que ce 
dernier ne laissait tomber aucune de ses paroles, 1 
Sam. 3.19. Comment aiguiller nos jeunes aujourd’hui ? 
La sagesse du Psaume 119, éloge à la Parole de Dieu, 
est résolument d’actualité : Comment le jeune homme 
rendra-t-il pur son sentier ? En se dirigeant d’après ta 
Parole. Ps. 119.9. Dans la prière sacerdotale, en Jean 
17, Jésus affirme que la Parole du Père est la vérité. 
Cette déclaration du Seigneur a sans doute inspiré 
celle du théologien Suisse Louis Gaussen, 1790-1863 
: L’Écriture, c’est : Dieu parlant dans l’homme, Dieu 
parlant par l’homme, Dieu parlant comme l’homme, 
Dieu parlant pour l’homme.

Que la Parole de Dieu soit au cœur de la vie de nos 
jeunes. Pour cela, nos Églises doivent être centrées 
sur la Bible avec des programmes d’études bibliques 
sérieuses.

Patrice Kaulanjan
Président de l’AEEI
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INTERNET, C’EST UN PEU 
COMME UN MARTEAU
Avec de bonnes intentions, il peut être un 
outil utile et servir à faire le bien. Mais avec 
de mauvaises intentions, il peut détruire ou 
tuer. Comme on ne laisse pas un marteau 
dans les mains d’un jeune enfant sans lui 
expliquer, lui montrer et l’accompagner, 
ne laissons pas trop rapidement les jeunes 
utiliser seuls internet. Craindre qu’il leur 
arrive du mal est légitime et il faut y répondre 
par le dialogue, l’accompagnement et 
l’apprentissage, comme pour tout autre outil. 

Les jeunes de nos Églises peuvent se blesser 
sur internet, comme un enfant se ferait mal 
avec un marteau. Ils peuvent aussi blesser 
les autres sans s’en apercevoir, par du 
cyber-harcèlement ou tout simplement en 

faisant tomber des amis dans des addictions 
qu’ils ont su eux-mêmes éviter. Il y a cependant 
une limite à cette analogie : le marteau, 
lui, est neutre. Il ne présuppose pas en soi 
une bonne ou mauvaise utilisation. Tandis 
qu’internet n’est pas neutre, les suggestions 
de recherche, les algorithmes des réseaux 
sociaux, les interactions principalement par 
écrit et la proportion de contenus déviants 
en fait une pente glissante vers le péché. 

Ne soyons pas naïfs, agissons et prions pour 
un usage raisonné et mature d’internet, pour 
nous et pour les jeunes de nos Églises. Et 
parfois, il faut se résoudre à ne pas y aller, à 
ne pas conseiller à tous l’usage des réseaux 
sociaux, ou l’accès libre et illimité à internet. 
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INTERNET

Quelles opportunités
pour les jeunes de 
nos Églises ?

Comme vous le savez, il y a de nombreux risques sur internet pour les jeunes de nos Églises : 
pornographie, pari en ligne, addictions, ou dépression. C’est un monde virtuel dangereux. C’est le 
monde, et Satan en est le prince. Mais internet est aussi un formidable outil, pratique, constructif 
et parfois l’occasion d’annoncer la Bonne Nouvelle ! Quels sont les avantages pour les jeunes de 
nos Églises, les opportunités à saisir ?
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Un aspect positif, c’est que les jeunes de 
la génération alpha, qui n’a pas connu le 
monde sans connexion, sont désormais plus 
prudents que leurs aînés sur internet : ils y 
donnent moins d’informations personnelles 
publiquement et sont plus méfiants face aux 
risques de cyberharcèlement et de piratage, 
qu’ils discernent facilement. Avec parfois plus 
de maturité que nous, ils abordent internet 
comme un outil. 

DEUX OPPORTUNITES
Je vois deux opportunités pour les jeunes sur 
internet, s’ils parviennent à éviter les pièges 
et les dangers qui s’y trouvent : l’offre d’outils 
pour progresser dans leur vie de disciples et le 
rayonnement de leur témoignage personnel.

La première opportunité, c’est la quantité 
d’outils, d’informations et de réseaux 
utiles à leur croissance comme disciples de 
Jésus-Christ. Des outils d’abord de lecture 
de la Bible, mais aussi d’études bibliques, 
comparaisons des versions, concordances, etc. 
Qui a grandi avec autant d’outils facilitant la 
lecture et l’étude de la Bible à portée de main 
au quotidien ? Des informations, ensuite, par 
le nombre d’articles, de blogs ou de médias 
qui permettent d’approfondir sa foi. Et enfin, 
sur les réseaux sociaux existent de nombreuses 
communautés dans lesquelles les jeunes 
chrétiens se rassemblent, s’encouragent, 
cherchent à mieux comprendre la Parole de 
Dieu !

Alors, bien sûr, sans intention personnelle 
ou l’action du Saint-Esprit, sans l’envie de 
connaître Jésus-Christ davantage ou de 
comprendre la Bible, ces ressources ne seront 
pas utiles. Mais, au moins, pour un jeune qui a 
soif de Jésus-Christ, beaucoup de ressources 
sont accessibles et même gratuites !

La seconde opportunité, c’est le témoignage 
de l’Évangile. Il faut réaliser que la plupart 
des jeunes sont en contact quotidien avec 50 
à 200 personnes sur internet. Ils sont au sein 
d’une ou plusieurs communautés virtuelles 
par lesquelles ils parlent, communiquent, 
s’observent et interagissent. Et pour la plupart, 
ils se croisent également IRL « In real life » : leurs 
échanges sur internet sont le prolongement 
du cadre scolaire ou sportif qu’ils fréquentent. 

Les occasions de refléter l’Évangile au travers 
de leur comportement virtuel sont multiples, 
et souvent plus fréquentes que le groupe 
de voisins et collègues que nous croisons au 
quotidien en tant qu’adulte moins connecté. 

Il ne s’agit pas de comparer la qualité de 
l’interaction avec autrui de manière physique 
ou virtuelle. Au contraire, comprenons que 
toute interaction, quelle que soit sa nature, 
témoigne de qui nous sommes et peut refléter 
nos valeurs, notre espérance et la Bonne 
Nouvelle de l’Évangile ! 

ALORS QUEL EST LE ROLE DE 
L’EGLISE LOCALE ? 
Comme toujours : c’est d’être une 
communauté d’adultes qui aiment Jésus-Christ 
et s’appliquent à lui ressembler, montrant ainsi 
un bon exemple, saint et missionnel, de l’usage 
d’internet. Soyons intentionnels, de peur que 
l’outil ne devienne une occasion de chute.

Romain Choisnet
Directeur de la communication 

du CNEF

`
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semaine : un tiers de son temps se déroule à 
l’école, un tiers pour le sommeil et le dernier 
tiers est consacré à la vie de famille et aux 
temps de jeux vidéo ou autre. Les weekends 
se remplissent d’activités sportives, de visites 
à la famille élargie ou aux grands-parents 
et, le dimanche, une heure pour écouter un 
moniteur à l’école du dimanche pour ceux 
dont les familles appartiennent à une église.

Comment, face à tant de sollicitations, 
pouvons-nous encore intéresser les enfants de 
la nouvelle génération à l’Evangile ?

Jésus a choisi douze disciples pour annoncer 
la Bonne Nouvelle. C’étaient des hommes 
ordinaires qu’il avait choisis et formés pour 
répandre la nouvelle. Nous sommes les 
disciples d’aujourd’hui, et nous avons tous reçu 
cette mission d’être des ambassadeurs. Vous 
êtes parents ou moniteurs et vous souhaitez 
intéresser les enfants à l’Evangile, alors devenez 
des ambassadeurs passionnés par l’Evangile. 
Vivez l’Evangile, accueillez les enfants, 
montrez-leur combien Jésus est précieux pour 
vous. Dans votre quotidien, lorsque vous faites 
face à des choix ou des difficultés, prenez le 
temps d’expliquer simplement la situation 
aux enfants et montrer pourquoi et comment 
vous placez votre confiance dans le Seigneur. 
Ainsi, les enfants verront votre cœur, votre 
joie et votre foi. Donnez-leur envie de vivre 
la vie nouvelle que Dieu nous a accordée en 
Jésus-Christ. 

Est-ce que cela suffit ? Non, car ce n’est 
pas vous que vous mettez en avant, mais 
Jésus-Christ. C’est vers lui que les enfants 
doivent se tourner pour recevoir la vie éternelle 
et se mettre en marche. Enseigner les enfants 
est un véritable défi ! Les enfants ont besoin de 
bouger, d’échanger : par exemple, faites-les 
réviser en posant des questions sous forme 

de jeu en lien avec la leçon. Encouragez-les 
à s’exprimer en proposant un choix de 
réponses : oui, on se lève ; non, on reste assis. 
Ecoutez-les et posez des questions pour mieux 
les comprendre. Réfléchissez à la manière 
dont vous pourriez les impliquer dans votre 
vie familiale ou d’Eglise. Ils grandissent dans 
un monde mi-virtuel mi-réel et leurs échanges 
relationnels risquent d’être de moins bonne 
qualité, alors prenez le temps de les recevoir 
avec leur famille et jouer ensemble.

Le monde change, les enfants changent ! 
Alors comment faire ? Formez-vous et ne vous 
contentez pas de raconter les histoires de la 
Bible, mais montrez-leur ce que Dieu dit et fait 
et comment ils peuvent le mettre en pratique 
dans leur vie d’aujourd’hui. 
Et, pour finir, priez sans cesse ! Oui, nous avons 
tous besoin du Seigneur pour relever ce défi 
d’intéresser les enfants à l’Evangile.

Decryptage`DONNER
LE MEILLEUR POUR NOS ENFANTS

Marie-Helene Labrador
Coordinatrice nationale de la formation, 

AEE
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moyen d’expression qui permet de s’adresser 
à un large public.
 
L’adolescence est un moment particulier de la 
vie et on sait combien les ados sont sensibles, 
à « fleur de peau ». Durant cette période, 
les émotions sont souvent amplifiées voire 
démesurées, mais cela fait partie du processus 
normal de développement. 

Et, justement, l’art peut être très utile pour 
rejoindre les ados dans leur changement, 
sensibilité, fragilité. Il peut également 
permettre de mettre des mots sur ce qu’un 
jeune aurait du mal à exprimer. Par exemple, 
un chant peut toucher au plus profond un 
ado qui va pouvoir faire un parallèle entre les 
paroles de la chanson et sa propre vie. 

En tant que chrétiens, la question qu’on peut 
se poser est : comment l’art peut-il aider nos
« grands » enfants à bien grandir ? 

D’où l’importance de proposer des contenus 
artistiques qui vont permettre aux jeunes de 
s’épanouir et non pas l’inverse. 

En tant qu’accompagnants, il nous faut 
également réussir à rejoindre les jeunes dans 
ce qui leur parle, tout en leur donnant le bon 
modèle. 

Imaginons un ado qui aime faire des tags sur 
les murs ; plutôt que de rester sur un aspect 
purement restrictif (« tu n’as pas le droit de 
dessiner sur des murs ! »), on peut tout à fait 
l’encourager à exprimer son talent dans un 
cadre « légal », « sécure », tout en restant 
« cool ». L’idée étant de le valoriser tout en 
lui montrant qu’il peut utiliser sa passion pour 
de bonnes causes. Et pourquoi ne pas lui 
proposer de faire une fresque dans la salle de 
l’école du dimanche où il pourra exprimer tout 
son potentiel tout en le mettant au service des 
autres. On peut bien évidemment appliquer 
ce modèle pour toutes les autres formes d’art 
(musique, danse, chants, écriture, etc.).

Pour résumer, notre rôle sera de conduire 
nos chers ados à développer leurs talents 
artistiques avec la bonne motivation et les 
bons objectifs. 

Ne soyons pas de ceux qui poussent nos jeunes 
à « enterrer » leur talent, mais plutôt de ceux 
qui les encouragent à le faire fructifier pour la 
gloire du maître. 

En tant que responsables, amenons nos ados 
à devenir des disciples de Christ dans tous les 
domaines de leur vie, y compris artistique. 

DONNER
LE MEILLEUR POUR NOS ENFANTS

Laurent Vigourleux
Grain de Blé

TOUCHER LES ADOS PAR L’ART

7
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ECHOS DE 
NOS EGLISES

ARPAJON
L’Eglise d’Arpajon a fêté ses 40 ans le 10 juin 2023 
en présence d’une délégation de la Mairie conduite 
par le Maire. Ce fut un culte d’actions de grâces 
à notre Dieu par des chants, des témoignages et 
l’écoute de sa Parole. Puis, s’en est suivi un temps 
convivial et festif autour d’un vin d’honneur.

VAL D’YERRES
Après plusieurs cultes en visio et dans un local prêté 
par l’Eglise Catholique, l’Eglise du Val d’Yerres a pu 
réintégrer son bâtiment rénové et agrandi le 26 
mars dernier. L’inauguration aura lieu d’ici la fin de 
l’année.

PLAISIR
Le 11 mai 2023, L’Eglise de Plaisir a accueilli 
officiellement son nouveau couple pastoral en 
présence de Madame le Maire et des autorités de 
l’AEEI. Ce fut un temps de passation béni entre le 
couple missionnaire, Robert et Véronique Clifford, 
et le nouveau couple pastoral, Xavier et Aurélia 
Ducalcon. Ce temps officiel a été suivi par un vin 
d’honneur convivial et agréable.

BOBIGNY
L’Eglise de Bobigny accueille un couple de 
stagiaires, Isabelle et Mathieu Bartel, dès septembre 
2023. Mathieu est en 4ème année à l’IBN et Isabelle 
travaille avec la Mission Biblique.

8
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UNE JOURNEE 

ENTRE ELLES
`

Tout d’abord un immense merci à toutes nos 
sœurs qui nous ont aidées d’une manière 
ou d’une autre dans l’organisation de cette 
belle journée. Merci également pour tout le 
soutien dans la prière de la part de nos frères 
et de nos sœurs des églises de notre union.

Cette première journée Entre Elles a été une 
belle et riche expérience. Dans son message, 
Liliane a su nous encourager, nous interpeller 
et nous donner des outils pratiques pour 
discerner nos valeurs personnelles qui nous 
permettront de maintenir un équilibre dans 
les 8 domaines cités. Nous avons pu ensuite 
réfléchir en petits groupes à des situations 
pratiques où l’équilibre n’est pas évident à 
trouver. Chacune a pu exprimer son point de 
vue, dans le respect de celui des autres.

Nathalie G. et son équipe de louange ont 
su nous conduire dans l’adoration de notre 
Créateur dans la joie et la profondeur. Nous 
notons votre souhait de prolonger le temps 
de louange pour la journée Entre Elles 2024.

Merci à Céline Tabisi pour la magnifique 
interprétation de ses deux chants qui ont su 
toucher nos cœurs.

Merci pour vos messages d’encouragement. 
Vous pouvez d’ores et déjà bloquer la date 
du 1er mai 2024 pour la deuxième édition 
de cette journée ENTRE ELLES.

Restez connectées et retrouvez plus de 
photos sur www.alliance-aeei.org/etre-elles

« Très bon partage, très enrichissant, 
je repars ressourcée »

« Prise de conscience de notre 
connexion à Dieu, se rendre compte 
que nous ne sommes pas seules »

9
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Les 
interviews

de Marie-Christine

CONVAINCU 
D’ALLER PLUS LOIN
         Yann Charlery
          Etudiant à l’Institut 
          Biblique de Nogent

Yann, qu’est-ce qui t’a motivé à reprendre 
les études ?
Je me suis converti à l’âge de 27 ans. Je suis 
alors arrivé dans l’Eglise de Rueil-Malmaison. 
Là, j’ai grandi dans la foi et Dieu m’a donné 
l’opportunité d’avoir diverses responsabilités 
dans les présidences et les prédications, puis 
aussi en tant que diacre et au conseil d’Eglise.
Le Seigneur m’a convaincu d’aller plus loin. 

« J’avais soif de connaitre Dieu 
de plus en plus »
J’ai recherché la volonté de Dieu dans la prière. 
J’ai aussi pris l’avis de ma famille et de mon 
pasteur. J’étais convaincu : si je ne me lançais 
pas dans les études en vue d’un ministère, je 
passais à côté de quelque chose !

Comment cela s’est-il concrétisé ?
J’ai quitté mon emploi et j’ai bénéficié d’un 

dispositif de démission-reconversion. Grâce à 
l’argent que le Seigneur m’a permis de mettre 
de côté et au soutien de mon Eglise, je peux 
financer pour le moment mes études à l’IBN.

Ton épouse, comment a-t-elle vécu ce 
changement ? Et les enfants ?
Corinne m’a encouragé. Nous avons prié 
ensemble. Peu à peu, Dieu l’a convaincue. Elle 
vit désormais sereinement et dans la joie ce 
changement. Quant aux enfants, ils ont bien 
vécu la transition. Nous les avons préparés et ils 
ont trouvé un bon accueil dans notre Eglise de 
stage (Sannois).

Tu avais déjà de l’expérience, mais qu’as-tu 
appris à l’IBN ?
Des connaissances bien sûr, mais pas que… 
Dieu m’a transformé au niveau du caractère. J’ai 
vu une diversité de perceptions dans la manière 
de vivre l’Église. Cela remet en question et 
on apprend à ne pas juger, à écouter ! On a 
aussi le privilège d’être accompagnés par 
des professeurs de l’Institut, avec qui on peut 
discuter librement.
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DE JURISTE A 
INTERMITTENT 
DU SPECTACLE
          Nathanaël Kaulanjan
          Comédien, chanteur
                      Membre de l’Église de Versailles

Nathanaël, peux-tu nous expliquer ton 
cheminement ?
J’ai commencé le côté artistique à 13 ou 14 
ans avec les « Semailles ». Puis, suite à mes 
études, j’ai travaillé en tant que juriste. Un jour, 
j’ai ressenti un appel de Dieu pour m’engager :

« J’avais à coeur de servir dans 
l’Église et d’être une lumière 
dans le monde »
Les portes se sont ouvertes. J’ai rencontré les 
bonnes personnes au bon moment.
L’appel a été confirmé par des convictions, des 
prières. J’ai conscience d’avoir pris un risque 
énorme : quitter un CDI !

Avec le recul, dirais-tu que tu as eu raison 
de faire le pas ?
Oui, tout à fait ! Faire le pas, c’était d’abord 
suivre une formation. Si je n’avais pas été formé 
dans des écoles de théâtre, je n’aurais pas pu 
mettre au service de l’Eglise les compétences 
que j’ai acquises. Par exemple, j’ai tenu le rôle 
principal dans le court métrage Identité en 
question : un jeune homme accro au porno ! 
Il y a des scènes très compliquées à tourner ! 
Et avant ma formation, je me serais demandé 
comment jouer ce rôle. C’est la première fois 
qu’un projet artistique chrétien aborde un tel 
sujet. Et l’écho des jeunes est encourageant : 
merci parce que vous montrez la réalité. Je sers 
Dieu là où on me sollicite, dans des églises, dans 
des courts métrages, avec des associations… 

« Je considère que j’accomplis 
mon service aussi quand je suis 
sur un plateau de tournage en 
milieu séculier. »

Tu es en contact avec des jeunes. 
Comment vois-tu la jeunesse aujourd’hui ?
Cette nouvelle génération fonctionne avec 
du : prouve-moi ce que tu dis. Cela me remet 
en place dans mon raisonnement parfois un 
peu trop religieux. C’est une belle remise en 
question et un challenge à se renouveler.
Tout est beaucoup plus numérique et il faut 
s’adapter d’une nouvelle manière. Certains 
jeunes vont écouter des médias sur leurs trajets.
Mais je vois aussi des jeunes qui ne vont pas 
se tourner vers l’Église pour parler de certains 
sujets (sexuels entre autres). Ils peuvent aller 
voir ailleurs …. sur les réseaux sociaux !

Trouvais-tu difficile de t’engager dans 
l’Église quand tu étais jeune ?
Non. La difficulté était plutôt de faire bouger 
l’Eglise sur des idées ou lors de la mise en 
place de projets.

Quels conseils donnerais-tu aux Églises ?
S’adapter à la jeunesse, sans pour autant dire 
oui à tout ce qu’elle veut. Que l’Eglise ouvre 
des espaces pour les jeunes… Pourquoi ne pas 
mettre en place des évènements artistiques 
(ou autres) qui impliquent les jeunes ? Cela leur 
permet de s’essayer, peut-être de se tromper 
mais avec les conseils des aînés de chercher à 
mieux faire. 

En dernier mot : 

« Être proche de la jeunesse...
Rester connecter ou perdre 
cette saveur »
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Marie-Christine Fave

EPE de la Côte-Fleurie
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  NAOMI CHOBLI.
     naodps@gmail.com

Voici différents temps importants 
                          auxquels vous devez penser

Avez-vous déjà pensé à organiser un culte jeunesse 
dans votre église ? 

LA LOUANGE

Avez-vous des musiciens dans votre groupe de jeunes ? Si oui, c’est super ! 

Selon le nombre que vous êtes, vous pouvez être les seuls musiciens, ou vous joindre au 

groupe déjà existant. Si vous n’avez pas de musiciens, vous pouvez voir avec eux pour leur 

proposer les chants à chanter ce jour-là et gérer l’animation du temps de louange.

LES ANNONCES

Tournez-vous vers le pasteur afin de savoir quelles annonces sont à faire lors du culte : 

le programme de la semaine, les anniversaires à fêter, la santé des uns et des autres...

N’hésitez pas à innover dans la manière de présenter les annonces : des temps de prières, 

de beaux dessins faits par l’un de vous pour illustrer le programme à venir.

LE MESSAGE

Votre implication dans le message dépendra des membres de votre groupe : suivant vos 

âges et la maturité de chacun, vous pouvez proposer que l’un de vous prêche avec le 

soutien et les conseils du pasteur. Vous pouvez aussi proposer des témoignages de ce 

que vous vivez ou bien encore inviter un prédicateur en lui suggérant le thème.

L’ACCUEIL / LA SORTIE

De nombreuses choses peuvent être proposées pour ce moment : Vous pouvez par 

exemple proposer un petit déjeuner d’accueil, un café à la sortie ou une agape.

L’important n’est pas de faire exactement comme ça se fait d’habitude, mais de vouloir 

servir Dieu. Tout au long de vos réflexions posez-vous les bonnes questions : est-ce que 

l’idée que j’ai va honorer Dieu ? Est-ce que cela va permettre à ceux qui seront là de 

rendre un culte à Dieu et de passer un moment fraternel ?

Si vous ne vous sentez pas d’organiser seuls ce temps de culte mais que vous avez cela à 

cœur, n’hésitez-pas à me contacter.

C’est un culte où les jeunes se mettent au service de Dieu et de l’Église. 
Tu pourrais avoir l’occasion de découvrir une nouvelle manière de servir dans ton Église.
Pour organiser cela au mieux, vois avec les leaders de ton groupe de jeunes afin qu’ils en 
parlent au conseil de ton église. Vous pourrez convenir d’une date ensemble.

Un culte jeunesse ne veut pas forcément dire que c’est aux jeunes de tout faire. Vous 
êtes sous l’autorité des responsables de l’Eglise et vous pourrez travailler ensemble. 
De même, vous n’aurez pas forcément toutes les ressources au sein de votre groupe de 
jeunes, mais vous pouvez solliciter des personnes pour vous accompagner dans ce beau 
projet de culte, même si vous n’êtes que deux jeunes dans votre Eglise. Tout d’abord, 
rappelez-vous que ce culte n’est pas l’occasion de mettre les jeunes en avant, mais de 
servir Dieu et l’Eglise.
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Scan le QR code pour répondre au questionnaire
ou envoi tes réponses par email à naodps@gmail.com

avant le 28 Octobre 2023

Voici différents temps importants 
                          auxquels vous devez penser

Reponds au questionnaire 

et tente de gagner des lotsReponds au questionnaire 

et tente de gagner des lots`̀
Avez-vous déjà pensé à organiser un culte jeunesse 
dans votre église ? Jeu concoursJeu concours

À GAGNER

1 livre pour les jeunes

1 porte clé avec le verset 

de ton choix gravé
Merci d’indiquer votre nom et prénom, votre âge, votre Église si 
vous souhaitez être tenu informé des événements organisés pour les 
jeunes. Les gagnants seront tirés au sort parmi ceux ayant toutes les 
bonnes réponses. Le concours est réservé aux jeunes et aux leaders 
des groupes de jeunes.

1. Où faut-il amasser des trésors ?

2. Quels sont les deux maîtres dont il est question ?

3. Pourquoi ne faut-il pas s’inquiéter de ce qu’on 

    va manger et boire ?

4. Jusqu’à quel point croyez-vous que Dieu 

    se soucie  de votre vie ?

5. Que devons-nous rechercher en premier ?

6. Comment cela affecte-t-il votre vie de 

    tous les jours ?

LES QUESTIONS PORTENT SUR 

Matthieu 6 versets 19 à 34
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En cette rentrée vers une nouvelle école, 
une nouvelle fonction professionnelle, 
une monotonie redoutée, ou la retraite, 
imaginons que Dieu nous dise : « Demande 
ce que tu désires que je t’accorde ». Que lui 
demanderions-nous ? 
C’est ce qui est arrivé au jeune roi Salomon, 
il y a presque 3 000 ans, au tout début de sa 
prise de fonction. Son père, qui avait assis la 
réputation de la famille depuis 40 ans, venait de 
mourir. Désigné pour lui succéder, son fils était 
pris comme de vertige en pensant à la tâche qui 
l’attendait... à en faire des cauchemars ! C’est 
à ce moment que Dieu lui a dit : « Demande ce 
que tu désires que je te l’accorde ». Plus loin, 
le récit biblique précise que sa prière « plut à 
Dieu » (1 Rois 3.10). Comment ce récit peut-il 
contribuer à nous aider à forger des prières qui 
plaisent à Dieu, car l’épître de Jacques dit que 
l’on peut « mal demander » (Jacques 4.3).

Le double fondement de la demande de 
Salomon
Pour Salomon, la prière n’est pas un simple 
« lieu de paroles », centrée sur soi-même, pour 
« SE faire du bien », dans « le vide ». Salomon 
parle à un Dieu personnel et fonde sa demande 
sur deux faits avérés : l’un historique, fruit du 
regard lucide sur Dieu, l’autre présent, fruit du 
regard lucide sur lui-même. 
1. Sa demande s’enracine dans le souvenir de la 
bienveillance (hésed) de Dieu, déjà manifestée 
dans l’histoire familiale. L’Éternel a soutenu 
son père dans l’exercice de la profession à 
laquelle Il l’avait appelé (1 Rois 3.6). 
2. Puis Salomon regarde la situation immédiate, 
telle qu’elle est. Dieu l’appelle à succéder au 
métier de son père sans qu’il n’ait la possibilité 
d’y renoncer, mais il manque cruellement 
d’expérience pour administrer le peuple 
devenu si nombreux. Ah, ces chiffres qui font 
peur ! (1 Rois 3.7).
Dans sa prière : « Accorde donc à ton serviteur 
un cœur apte à écouter pour juger ton peuple, 

pour distinguer le bien du mal ! » (1 Rois 3.8), 
le jeune roi se place en position de serviteur 
du Dieu vivant et lui demande les capacités 
d’exercer le métier pour lequel Il a décidé de 
le recruter.

La triple réponse de Dieu
Voici ce qui plut à Dieu : « puisque tu ne 
réclames pour toi ni une longue vie, ni les 
richesses, ni la mort de tes ennemis, mais que 
tu demandes de l’intelligence pour exercer la 
justice, je vais agir conformément à ta parole. » 
(1 Rois 3.11-12a). L’Éternel accorde à Salomon 
non seulement les moyens d’accomplir son 
travail, mais lui promet encore ce qu’il n’a 
pas demandé : sans conditions, la richesse 
et la gloire et, sous certaines conditions, une 
longue vie (1 Rois 3.13-14).

La triple réponse de Salomon
En réponse, Salomon se lève, se rend à 
Jérusalem et se présente d’abord devant 
l’arche contenant le souvenir de l’Alliance 
scellée par Dieu avec son peuple (la manne, le 
bâton d’Aaron et les tables de l’Alliance). Puis 
il offre à Dieu des sacrifices de communion ou 
de paix. La part des sacrifices consommée par 
le fidèle, selon la loi de Moïse, est partagée 
avec ses serviteurs pour un festin de paix 
devant Dieu (1 Rois 3.15).

Lire la suite de l’article sur le site de l’AEEI
www.alliance-aeei.org

Anne Ruolt
Professeur à l’Institut Biblique 

de Nogent

`
` `



15

Tu as fait retentir tes louanges par la 
bouche des petits enfants

Matthieu 21 : 16
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en imagesLA CONVENTION

  2023

Marie-Laure Kleville
EPE du Val d’Yerres

`

Retour sur les 70 ans de l’AEEI lors de la 

Convention Nationale du 18 Mai 2023
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L’avez-vous déjà utilisé ?
Il faisait partie des cadeaux distribués à l’accueil de la convention Nationale

Un stylo de plus ? 
Non, un stylo tout particulier comme indiqué dessus : 

« ÉCRIVONS ENSEMBLE L’AVENIR »

A noter :
Un stylo, une seule personne peut le tenir dans sa main. 
Objet courant du quotidien, accessible à tous !
 
Écrire, c’est une mise en action individuelle.
Et on l’apprend depuis l’école maternelle !
 
Ensemble, l’Église en mode « solo » ce n’est pas possible.
Là, c’est un projet commun et complémentaire !
 
L’avenir, il se construit dans le présent.
Et même si nous ne savons pas de quoi il sera fait !

Bleue, c’est la couleur de l’encre.
Et le bleu… ça fait penser au ciel !

Et vous, où en êtes-vous ?
Quelle part prenez vous ou avez-vous décidé de prendre ?

17
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Laure
« Merci » ce petit mot en cinq lettres qui Le 
conseil que j’aurais aimé recevoir étant plus 
jeune est de ne pas m’empresser de vivre 
des expériences pour lesquelles je n’étais pas 
prête, sous prétexte de vouloir être libre de 
mes choix.
J’aurais aimé apprendre la patience et la 
dépendance qui sont à mon avis des valeurs 
essentielles pour vivre la satisfaction tout au 
long de sa vie.
Si on prend l’exemple d’un nourrisson, il 
est en tout point dépendant de ses parents 
qui subviennent totalement à ses besoins. 
Quand les parents sont attentifs et aimants, 
le nourrisson se satisfait de sa condition et, 
même dans son état de dépendance, il est 
heureux. Puis, en grandissant, l’enfant gagne 
en capacités et devient autonome pour de plus 
en plus de choses. Il peut vivre de nouvelles 
expériences. Il n’est cependant pas possible 
de se défaire totalement de la dépendance 
vis-à-vis de ses parents. Et à chaque étape de sa 
croissance, ce qui lui permettra d’être heureux 
c’est de vivre ces nouvelles expériences en 
gardant toujours un juste équilibre entre 
autonomie et dépendance.

J’aimerais que toute ma vie avec Dieu soit à 
l’image de cet enfant qui grandit, attaché à ses 
parents, avec ce Père parfait pour répondre 
à chacun de mes besoins et qui m’équipe 
pour me rendre capable de vivre toutes les 
expériences que je dois vivre.

Emma
Si je me souviens bien, en ce moment, tu 
n’as qu’une hâte : devenir enfin adulte et 
commencer à vivre ta vie. Tu as compté 
impatiemment les années avant de t’extirper 
du nid, loin de Papa et Maman, pour faire tes 
propres choix sans devoir rendre des comptes. 
Tu passes beaucoup de temps à fantasmer 
tous les détails de cette vie d’adulte où tu seras 
une tout autre personne, sûre d’elle, aimée 
de tous et douée d’une répartie irrésistible. 
Pour cela, tu restes bien blottie dans ton 
cocon sans bouger, à attendre le début de 
la métamorphose qui te permettra enfin de 
prendre ton envol. Seulement, ce changement 
que tu attends ne peut pas venir de toi. 
Tu découvriras d’ici quelque temps que ce n’est 
ni toi, ni le monde extérieur qui peuvent te 
garantir cette assurance, cette confiance et cet 
amour véritable auxquels tu aspires tant, mais 
Dieu et Dieu seul. Cela te fera mal au début de 
réaliser à quel point tu es impuissante pour te 
changer toi-même. Toi qui détestes dépendre 
des autres, tu te rendras bientôt compte que 
tu ne pourras pas vivre sans Lui. Car Il t’aura 
trouvée, relevée, consolée et comblée bien 
au-delà de ce que tu avais espéré. Celle qui 
te parle aujourd’hui n’est, je pense, clairement 
pas celle que tu imaginais devenir, mais elle a 
trouvé bien plus à aimer et à espérer.
Et vous ? Quels conseils auriez-vous aimé recevoir ? 
Quel jeune pourriez-vous encourager ?

Chantale Mandras
EPE du Val d’Yerres

AIMEEntendre`

Pour cet article, j’ai donné la parole à deux sœurs et amies, Laure et Emma, en leur demandant 
quels conseils elles auraient aimé recevoir lorsqu’elles étaient adolescentes.
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‘‘ FAQ?Forum à questions

Les descriptifs et les tranches d’âge varient un peu selon les sources. Il serait réducteur d’enfermer une 
personne dans les particularités d’une génération. Voici néanmoins quelques éléments fournis par des 
études sociologiques :
* Les boosters nés avant 1945. Travailleurs, ils reconstruisent la France de l’après-guerre.
* Les boomers nés entre 1945 et 1960/65. Au bénéfice des efforts des boosters, ils visent davantage la 
performance et l’épanouissement.
* Les Gen X (ou « Génération X »), nés entre 1960/65 et 1980/85. Ils ont connu les chocs pétroliers 
et des vagues de chômage. La carrière serait importante pour eux, mais ils rechercheraient aussi un 
équilibre entre vie professionnelle et vie privée, loisirs. Ils accorderaient moins de confiance aux valeurs 
traditionnelles. 
* Les Gen Y (ou « Génération milléniale »), nés entre 1980/85 et 1995/2000. Ce sont les enfants du 
divorce et des familles recomposées. Les relations et les rapports sociaux sont importants. Ils éprouveraient 
le besoin de comprendre. C’est la génération du Why. Connectés, ils ont grandi dans un monde qui 
s’informatise et dont le fonctionnement évolue. 

La génération suivante qu’on appelle Gen Z (ou aussi zoomers) est née entre 1995/2000 et 2010. 
Ce sont les adolescents et les jeunes adultes de 2023. La Gen Z se développe dans la continuité 
de la précédente avec des points en commun (comme la recherche de la nouveauté) mais aussi des 
spécificités. Ils sont « flexibles et mobiles »1. Ultra-connectés, les jeunes consomment plus de médias 
visuels que les générations précédentes qui ont d’abord connu des plateformes plus textuelles. Ils 
se servent des réseaux sociaux pour échanger avec des amis, trouver des infos, suivre l’actualité, se 
détendre… Les relations se construiraient plutôt dans un mode tribu.
Habitués à récupérer en un clic des infos ou des réponses, « les jeunes ne connaissent pas la patience 
et les processus qui demandent du temps »1.
Cette génération a été très tôt confrontée aux enjeux climatiques et environnementaux. Le respect 
de l’environnement serait une valeur forte.  
Ces différences entre générations peuvent être vécues comme un challenge ou une richesse ! 
Découvrons notre prochain qui nous ressemble ou pas ! Reconnaissons avec estime ses qualités 
et compétences. Servons le Seigneur en nous complétant les uns les autres, en prenant le temps 
ensemble d’examiner le pourquoi et le comment de ce service.

Et la jeunesse d’aujourd’hui, comment se situe-t-elle ?

Les generations se cotoient. Comment decrire celles nees avant l’an 2000 ?`

1   Article « Rejoindre la jeune génération » lafree info Marie-Christine Fave
EPE de la Côte-Fleurie

Entendre
` ` ``̀
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L’association Parole de Vie (Word of Life 
Fellowship) a été fondée par deux jeunes 
américains, Jack et Harry, dans les années 
1940. Déjà depuis les années 1930, ils avaient 
la conviction qu’il fallait communiquer l’Evangile 
au plus grand nombre de jeunes de leur 
génération. Ils avaient la conviction que c’était 
leur responsabilité de parler à des jeunes comme 
eux. Depuis sa création, la vision de Parole de 
Vie est toujours la même : 

Annoncer l’Evangile aux jeunes. 

Depuis, Parole de Vie a grandi par la grâce de 
Dieu et se trouve aujourd’hui dans plus de 80 
pays et comprend plus de 1000 missionnaires à 
travers le monde. 

Et toujours avec cette mission principale : servir 
l’église locale.

En plus de l’évangélisation, Parole de Vie œuvre 
à la formation de nouveaux disciples du Christ, 
afin que la nouvelle génération s’implique dans 
l’œuvre de Dieu. Ainsi, Parole de Vie intervient 
dans les églises avec pour objectif la croissance 
dans la foi des jeunes chrétiens pour qu’ils soient 
vecteurs de l’Evangile là où ils sont. 

Pour ce faire, Parole de Vie anime des groupes 
d’ados, de jeunes, au sein des églises, mais aussi 
à l’extérieur dans les quartiers des villes. Tout ce 
travail est au bénéfice de l’église locale. 

Enfin, Parole de Vie propose des ressources, 
du matériel, pour l’accompagnement et la 
formation des jeunes dans la foi. Elle dispose 
également d’outils pour amener des jeunes à 
connaître Dieu. 

www.pdvfrance.org

PAROLE DE VIE
FRANCE
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RUE DU SEL LIVE

Depuis plus de 40 ans, le SEL encourage les chrétiens à mettre leur foi en action en aimant leur 
prochain, en particulier les plus vulnérables. A l’exemple de nos partenaires chrétiens locaux 
dans les pays en développement, nous croyons que chaque chrétien est appelé, là où il est, à 
se laisser interpeler par Dieu face aux besoins des plus pauvres. 

Ce jeudi de l’Ascension, pendant plus de deux heures, une quinzaine d’acteurs de solidarité 
ont pu dialoguer avec près de 130 personnes, venues explorer les différentes formes que peut 
prendre un engagement solidaire, chaque réponse étant différente. Bénévoles ou salariés, 
agissant dans le cadre d’œuvres chrétiennes ou pas, répondant à une grande diversité de 
besoins (enfants, migrants, personnes âgées, etc.), chacun de ces témoins concrets de l’amour 
du Christ a pu partager pourquoi il agissait ainsi, quelles difficultés il rencontrait, quels espoirs 
il portait.

Lors de courtes sessions de 5 à 10 min, les explorateurs - en petit groupe - ont pu rencontrer 
plusieurs intervenants et, pour certains, approfondir leur intérêt dans l’un des labos de 25 
min. Certains sujets, comme celui traitant des personnes âgées ou de la préservation de 
l’environnement, ont suscité un fort intérêt. 

Tant les explorateurs que les intervenants ont trouvé dans cette animation une possibilité 
nouvelle de rencontres et d’interactions, au-delà de ce qu’offre l’échange rapide sur un stand, 
plus proche d’un atelier de courte durée, et avec la diversité des intervenants en plus. 

Au nom du SEL, nous tenons à remercier les intervenants comme les explorateurs d’avoir 
participé à cette nouvelle animation : grâce à vous, ce fut un franc succès. Nous sommes 
impatients maintenant d’en voir les fruits !

Bienvenue à La Rue du SEL Live, pour explorer la solidarité qui vous ressemble !
A l’occasion de leur Convention Nationale, l’AEEI - dont le SEL est partenaire - nous a offert la 
possibilité de déployer un nouveau dispositif de sensibilisation, inspiré de l’émission La Rue du 
SEL : La Rue du SEL Live.

David Alonso
Directeur de la 

communication du SEL
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Jeunes, lancez un groupe de croissance
Petite communauté au sein de la communauté, le groupe 
de croissance permet d’aider les jeunes à vivre l’Évangile 
au quotidien. Lisez cet article très intéressant sur TPSG 
pour veiller et encourager la croissance spirituelle.
Le + pour les jeunes : téléchargez la fiche pratique “
Ouvrir votre propre groupe de croissance !”
Le + pour les responsables : la même fiche pour 
lancer une dynamique de groupe de croissance au sein des 
jeunes, des moins jeunes et pourquoi pas des enfants déjà 
engagés dans la foi ? On se lance ?

RESSOURCES
                 Enfants, jeunes, transmission, la place de chacun… Que de thématiques 
              discutées au travers des générations. Dieu veut que chacun grandisse dans 
       sa foi. L’église et la famille y ont une grande part ! Voici quelques ressources  
 pour alimenter votre réflexion et vos actions au quotidien.

Marie-Laure Kleville
EPE du Val d’Yerres

`

Jeunes et moins jeunes, des tonnes de ressources
« Une génération à genoux, la suivante debout »
Un slogan plein de challenge pour nous encourager à prendre du temps pour 
prier pour les jeunes générations. Un site riche et inspirant.
Beaucoup de ressources gratuites sur le site Legacy de JPC France : un livret de 
prières pour les défis des jeunes (très pertinent ! ), des vidéos, des audios, etc.
Mon préféré : L’épisode 7 du podcast sur la santé mentale des jeunes
http://legacy.jpcfrance.com/ressources/

Enfants, les equiper avec cette serie
Tout ce que je devrais savoir sur...
5 livres pour parler aux enfants du pardon, de la mort, de la maladie, etc… 
De quoi les équiper à affronter le monde moderne avec des histoires de la 
Bible racontées de façon captivantes et qui sont souvent plus puissantes 
que des arguments scientifiques.
Le + : Non seulement 5 livres papiers, mais aussi dans une clé USB 
avec une version voyage (PDF), autonomie (Audio avec carillon pour 
le changement de page) et vidéo ! 
www.blf-editions.com

` `

Defi pour tous : regardez 
« Deus Da Minha Vida »
Oser exprimer sa foi en musique actuelle
« Le Dieu de ma vie » - Chanteur, guitariste, bassiste et 
batteur de moins de 15 ans. Et le tout en portugais ! 
Qu’en pensez-vous ? Je serai ravie de vous lire, 
envoyez-moi un message : contact@aeei-alliance.org

`
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Gildo est directeur d’un centre de parrainage 
en Équateur. Une fois par mois, il dirige un 
petit projet de reforestation et de plantation 
d’arbres dans la jungle. Avec cinq enfants, le 
groupe s’active dans une zone où les machines, 
les entreprises pétrolifères ou même les gens 
de la région ont dévasté l’environnement.
Le jeune directeur est conscient du fait que 
l’agriculture est le moyen principal de générer 
des revenus dans la jungle. En même temps, 
il comprend que les arbres sont à l’origine de 
l’équilibre environnemental. « Il est important 
que les enfants et les adultes sachent que la 
forêt tropicale fournit l’eau et la nourriture 
pour notre survie. Sans la jungle, la planète 
s’effondrerait. »
Gildo a lui-même bénéficié du programme de 
parrainage dans son enfance. Il veut maintenant 
encourager les enfants à s’impliquer dans 
les questions sociales et de développement 
communautaire. « Quand j’étais enfant, j’ai été 
enseigné sur tout ce que Dieu a créé. J’ai appris 
à aimer la nature que Jésus nous a donnée et 
j’ai aussi appris à en prendre soin. »
Martin, Waira, Yarina, Keysha et Danny 
apprennent tous les mois ce que Gildo a 
à leur dire sur la nature et la protection 
de l’environnement, mais ils découvrent 
aussi comment faire pousser des fruits, des 
légumes et des céréales. L’objectif du projet 
est de préserver la nature dans l’état le 
plus pur possible et d’éviter les effets de la 
déforestation. En quelques mois, les enfants 
ont planté plus de 300 arbres.
L’absence de traitement des déchets et 
des eaux usées est un problème sérieux 
en Équateur. La contamination atteint les 
rivières et la mer, affectant sérieusement la 
biodiversité aquatique. Les populations locales 
n’ont souvent pas de service de collecte des 
ordures adéquat. En lien avec l’Église locale 
et Compassion Équateur, partenaire du SEL 
pour le parrainage, Gildo et sa jeune équipe 
ont la vision de sensibiliser, de nettoyer et de 
protéger les rivières et la forêt.
Le parrainage s’adresse à des enfants et 
des jeunes défavorisés pour améliorer leurs 

conditions de vie, les délivrer de la pauvreté 
au nom de Jésus. Ce faisant, il vise non 
seulement à leur apporter quelque chose dont 
ils pourront bénéficier mais aussi à les rendre 
capables de devenir à leur tour des acteurs de 
développement dans leur propre contexte qui 
pourront apporter une contribution positive 
là où Dieu les a placés. L’histoire de Gildo et 
des cinq jeunes qu’il accompagne n’est qu’un 
exemple parmi de multiples autres de la forme 
que cela peut prendre. Et si c’était aussi une 
source d’inspiration pour nos groupes de 
jeunes et nos classes d’écoles du dimanche en 
France ? 

Texte adapté de Compassion Équateur, 
partenaire du SEL pour le parrainage
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LE SOUCIS DES PAUVRES :
UN CHEMIN DE GRATITUDE ?
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